
1 
 

 

   
NEWSLETTER SOLIDARITY HEBRON  

Février– septembre 2020 

 

INFOS COVID 

 

Durant cette période, les règles de gestion de la pandémie COVID  imposées par l’Autorité 

palestinienne ainsi que la période de Ramadan ont eu pour conséquence la cessation de nos 

activités du 15 mars au  25 mai et tout juillet. 

 

Durant les périodes du 26 au 31 mai, juin, août et septembre  nous avons pu reprendre notre 

programme mais en limitant le nombre de participants par 2 (cf règles de distanciation) et donc en 

doublant le nombre de groupes, qu’il s’agisse des enfants ou des mères de famille. 

 

Enfin la rentrée scolaire a été repoussée de 2 semaines pour se tenir finalement le 6 septembre. 

Depuis ce jour tous les élèves des écoles publiques se rendent à l’école 3 jours sur 5 par semaine la 

semaine 1 et 2 jours sur 5 la semaine 2. 

 

Sur le plan sanitaire si le nombre de cas de personnes ayant contracté le virus a fortement augmenté 

en Palestine au cours des dernières semaines, le taux de mortalité reste heureusement faible  

(0,009% en Cisjordanie et 0,005% dans la bande de Gaza contre 0,033% en France). 

 

Sur le plan économique, la situation est catastrophique (48% de la population de la Cisjordanie a 

perdu 50% de son pouvoir d’achat). 2 raisons à cela : la crise financière de l’Autorité palestinienne 

qui depuis mars ne paye aux  fonctionnaires gagnant plus de 1500 NIS (environ 375 €) que la moitié 

de leur salaire et les conséquences du confinement et des mesures anti-covid. 

 

Inutile de dire qu’à l’instar de ce qui se passe ailleurs,  il a été compliqué d’adapter les activités au 

rythme et aux règles imposés et au contexte économique. Toute l’équipe de SOLIDARITE HEBRON a 

fait de son mieux et continue de s’adapter aux règles pour poursuivre son travail et continuer de 

proposer, aux enfants et aux femmes en particulier, des activités variées et adaptées au contexte. 

Merci à elle ! 
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NOS BENEFICIAIRES 

 

ENFANTS 

Les activités manuelles (fabrication de masques, de porte-clés, de bagues, mini percussions) ont eu 

du succès durant la période d’ouverture et la ludothèque a connu une affluence record ! 

                   
        Fabrication de bagues                                     Décoration du grillage du jardin avec feuilles                      fabrication de stylos habillés 

 

Etant donné l’interdiction d’organiser un camp d’été, les animatrices les 2 assistantes sociales aidées 

par 2 stagiaires de l’Université d’Hébron, ont imaginé des activités ludiques en petits groupes. 

 

 
Jeu géant de l’échelle et du serpent 

 

MSF est intervenu auprès d’une trentaine d’enfants de l’association (5-6 ans et des 9-11 ans en 

particulier) afin de dédramatiser le port du masque et les gestes barrière.   
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En septembre la municipalité d’Hébron a effectué des travaux dans le jardin/aire de jeux : don de 

plantes et mise en place d’un système d’irrigation. Les enfants ont participé à la mise en valeur de 

leur espace. 

 

               
   

L’institut Tamer a repris sa coopération avec la bibliothèque, animant des ateliers de lecture. La 

lecture sur place a repris. 

 
 

La salle informatique n’a que peu fonctionné étant donné des soucis d’impression et de pannes de 

plusieurs ordinateurs. Tout est réparé et septembre a vu revenir les enfants/élèves. 

 

Maali Tamimi et Abood Qawasmeh, professeurs de musique, ont repris en septembre les cours dans 

le cadre de leur projet « musique et patrimoine »  

 

               
 

Les cours de soutien  scolaire se sont transformés en cours de révision et de rattrapage. En effet les 

enseignantes assurant ces cours se sont mobilisées pour éviter que les enfants, privés d’école à partir 

de début mars, n’oublient pas les enseignements des mois de septembre 2019 à mars 2020. C’était 

sans compter que les enfants ne seraient pas de retour dans les classes avant septembre 2020… soit 

au bout de 6 mois… ni qu’à la reprise des cours, la semaine de 5 jours passeraient à 3 jours  la moitié 
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du mois et à 2 jours l’autre moitié. A ce jour (15 octobre) ce système est toujours en vigueur. Les 

parents et enseignants craignent une baisse du niveau scolaire comme celui connu durant la 2è 

intifada. Les écoles privées et publiques ont mis en place l’enseignement à distance mais celui-ci est 

difficilement compatible, en tout cas dans la vieille ville d’Hébron, toutes les familles ne disposant 

d’un ordinateur et ayant en moyenne 4,5 enfants par foyer. 

 

Nous sommes débordés par les demandes d’inscription à ces séances de la part de parents qui, par le 

bouche à oreille, ont entendu parler des progrès et du bien-être psychologique notés chez leurs 

enfants. 

 
 

Depuis septembre nous avons le plaisir de voir revenir dans nos locaux les animateurs de la chorale 

AMWAJ et les jeunes choristes qui se retrouvent par petits groupes et gestes barrière ! Nous 

sommes impatients de les réentendre comme ils sont impatients de se faire entendre ! 

 

 
Mathilde en atelier avec les sopranos 

 

Dans notre local du haut de la ville, nous avons accueilli une douzaine d’enfants de 4 à 7 ans pour des 

activités d’initiation au français et de jeux. Zakia, notre professeure de français (mais aussi guide et 

hôte !) a animé mini camp d’été avec de jeunes volontaires de l’association et des clowns bénévoles. 

Raed, du Yes Theatre, est intervenu auprès d’enfants de 10 à 15 ans. 

 

 
Premier contact entre Raed et les enfants 
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APPRENANTS DE FRANÇAIS  

Sur la période concernée 19 étudiants seulement (dont de futurs boursiers du gouvernement 

algérien) ont suivi des cours de niveau grands débutants et débutants. Un nouveau groupe 

commencera en octobre. 

 

La majorité de notre public étudie à l’université d’Hébron qui propose cours à distance ou en 

présentiel. Ces étudiants habitent pour la plupart les villages du district, donc en dehors de la ville, et 

ont choisi la 1ère option, par souci d’économie. De fait notre public ne se déplace plus… 

 

 Par ailleurs les examens du Delf  (diplôme nécessaire pour postuler à une bourse) ont été repoussés 

de juin à octobre puis d’octobre à décembre 2020. En conséquence les candidats se font rares, 

d’autant que les frais d’inscription aux cours (100 € pour 40h) et aux examens (de 37 à 62 euros selon 

le niveau des épreuves) grèvent les budgets des candidats. 

 

FEMMES DE LA VIEILLE VILLE   

* Des séances de yoga ont été mises en place pour 20 femmes. Proposées en février puis 

interrompues et reprises en septembre, elles connaissent un grand succès.  L’expérience va donc se 

poursuivre. Nos assistantes sociales font partie des bénéficiaires et en redemandent …! 

 
Première rencontre entre la professeure de yoga et les femmes 

 

* Les formations hebdomadaires assurées par le Ministère de l’agriculture se poursuivent.  Le 

groupe de femmes continue d’apprendre des techniques de cuisine traditionnelle … et moins 

traditionnelles de façon à pouvoir agrémenter leurs plats pour des fêtes de famille ou d’autres 

occasions. 

* Sessions animées par les assistantes sociales, celles-ci assurent régulièrement des séances de 

soutien psychologique et de jeux pour réduire le stress. 

La Medical Relief Society (UPMRC) a rencontré les assistantes sociales dans la perspective d’organiser 

des sessions de sensibilisation pour les mères et les enfants sur le thème de la santé et de la 

nutrition. 
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Le projet de Caroline Coumane (atelier de 16h à une  douzaine de femmes, centré sur la confiance en 

soi, l’indépendance et l’autonomisation), présenté dans la précédente newsletter, a du être reporté 

sine die étant donné que Caroline ne peut actuellement se déplacer (comme nous !)              

 

TOUT PUBLIC 

A l’occasion de l’Aïd l’Association a distribué -grâce à un don d’amis de l’Association- des rations de 

viande de mouton (équivalent de 3 moutons,) à environ 150 familles nécessiteuses enregistrées à 

l’association. 

 

VOYAGEURS 

Compte tenu de la situation, nous avons compté 2 visiteurs  étrangers de février à ce jour… 

Le  tourisme alternatif,  seule activité génératrice de revenus (20% de nos rentrées) est sinistré ! De 

plus, à partir de 2021, la subvention du CCFD qui représente à ce jour 26% du total de  nos 

subventions cessera pour des raisons de réorientation. A ce jour nous n’avons pas trouvé de source 

de financement de remplacement… 

 

Ni visites guidées, ni hébergement chez l’habitant, ni vente de guides ou souvenirs divers, ni de repas 
réservés et habituellement préparés par notre équipe… 
 

Heureusement nos guides (désormais reconnus « guides locaux » par le Ministère palestinien du 
tTourisme et des Antiquités – MOTA)  ont eu,  grâce à la municipalité d’Hébron en coopération avec 
le MOTA et le gouvernorat d’Hébron, l’occasion de participer régulièrement  durant  plusieurs 
semaines à des rencontres pour discuter de l’avenir du tourisme à Hébron après le COVID et écouter 
divers intervenants (thèmes abordés : les grandes familles d’Hébron, les spécialités culinaires, le 
quartier chrétien à l’époque croisée et.) 

**************** 

Pendant toute cette période Anwar et Chantal ont été -et sont encore bien sûr-  à partir de la France 

en contact régulier (zoom, whatsapp etc.) avec la fidèle équipe de l’association. 

Anwar (avant son hospitalisation d’un mois dont 3 semaines en coma thérapeutique et intubé  pour 

cause de Covid) a rencontré dans plusieurs villes des amis de la Palestine pour exposer la situation 

globale de la Palestine et celle d’Hébron en particulier.  Après une convalescence heureusement 

rapide et sa récupération totale … il est disponible ! 

Avec Chantal ils ont rencontré ou été en contact téléphonique avec les nouveaux élus aux relations 

internationales des municipalités d’Arcueil et Belfort. Les perspectives de coopération entre mairies 

françaises et la mairie d’Hébron ainsi que les subventions à l’association ont été évoquées. 

Enfin, nous profitons de cette newsletter pour faire un point sur la situation financière de plus en 

plus précaire de Solidarité Hébron: nous avons dû en effet 
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- couper l’abonnement à internet dans la vieille ville (75 € par mois…) et supprimer les abonnements 

aux 5 téléphones portables  mis à disposition des salariés (il n’existe pas chez les fournisseurs d’accès 

palestiniens de forfaits internet + portables comme en France) 

- réduire depuis avril et jusqu’à ce jour le temps de travail des salariés de 50%  et ne leur verser en 

conséquence que 50% de leur salaire 

- modifier les abonnements à l’électricité pour passer au système des cartes prépayées, plus 

économique. 

C’est dans ce contexte que nous avons créé l’association française SASH* (Soutien à Solidarité 

Hébron) officiellement enregistrée.  Un flyer (version électronique et version papier) sera bientôt 

disponible. SASH se réunira a  priori avant le 15 décembre pour faire le point sur les projets et 

réseaux à mobiliser. Si vous souhaitez en être informés, merci de vous faire connaître mail à 

solidaritehebron@gmail.com 

*L’association Soutien à Solidarité Hébron a pour objectif de promouvoir les échanges entre la France et la Palestine 

principalement dans les secteurs culturels (développement de la francophonie, préservation et promotion des  patrimoines 

culturels), sociaux, humanitaires, éducatifs  et sportifs. 

Elle vise aussi 

- à soutenir 2 associations (l’AECHF et  l’HASCD) en favorisant les résidences, échanges et interventions ponctuels 

d’animateurs, 

- à faire la promotion de leurs activités, créer et soutenir  des événements tant en France qu'en Palestine 

- à aider à leur développement par la recherche de moyens financiers et de partenariats tant en Palestine qu’à 

l’échelon international et spécialement en France. 

 

 

Rendez-vous début janvier pour la prochaine newsletter (N°4), en espérant qu’il n’y aura couvre-feu 

ni à Paris…ni à Hébron…ni à Jérusalem…ni ailleurs ! 
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